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Mot de la Direction Générale 

Depuis la mi-mars, comme la plupart des gens, l’équipe de PACT de rue a eu à adapter 
sa pratique au contexte de la pandémie. Pour nous, heureusement, nous n’avons pas 
eu à vivre le confinement de façon trop stricte puisque nous faisions partie des 
organismes considérés comme essentiels par l’état québécois. Bien sûr, nous avons 
toujours agit dans le sens des obligations sanitaires lors de notre travail sur le terrain.

Nous avons aussi orienté le gros de nos tâches vers la population la plus défavorisée 
et la plus visible sur le terrain personnes en situation d’itinérance ou en grande 
précarité sociale. De toutes façons, notre public habituel, les jeunes ados et jeunes 
adultes s’étaient repliés dans leur tanière et ne  fréquentaient plus la rue.


Au cours de ces longs mois un peu ennuyants, j’ai agi 
un peu comme un général en retrait de la ligne de 
combat qui soutenait et dirigeait ses troupes sur le 
terrain. Je peux dire que ma gang de travailleurs et 
travailleuses de rue se sont montrés à la hauteur de la 
situation en se rendant utile de différentes façons et en 
soutenant les personnes en rupture sociale.


Il faut souligner que ce fût une véritable année de fou 
pour PACT de rue. Huit nouveaux intervenants sur 10 

et le COVID qui a limité nos contacts avec les jeunes. Cela a eu pour conséquence une 
baisse importante dans le nombre de liens créés avec les personnes normalement 
rejointes par PACT de rue. Les petits nouveaux ont mis les bouchées doubles pour 
maximiser leurs contacts auprès des jeunes en donnant de nombreux ateliers de 
prévention en milieu scolaire et communautaire avec pour résultat plus de 3 000 jeunes 
ayant fait contact avec nous.


Il nous reste à souligner l’ouverture de notre centre de jour pour les adultes en grande 
précarité à l’été 2020 ainsi qu’un nouveau poste de travail de rue jeunesse dans le 
quartier Petite Patrie. Désormais nous sommes 11 travailleurs et travailleuses de rue 
sur les 7 quartiers couverts par PACT de rue, soit Villeray, St-Michel, Parc Extension, 
St-Léonard, Mercier-Ouest, Rosemont et Petite Patrie. En espérant que 2020-2021 soit 
moins tumultueuse que l’année que nous venons de passer.




Notre Conseil d’administration  

Notre Conseil d’administration s’est réuni à 6 occasions cette année. La majorité du 
temps en visio-conférence à cause du COVID. Après une année faste où le Conseil a 
mis à jour la mission de l’organisme et son plan d’action. Nous devions cette année 
revoir nos règlements généraux. Ce sera partie remise au cours de la prochaine année.


Pierre Vasselin: Président


Émilie Majola: Vice-Présidente


Sabrina Lapointe: Secrétaire-Trésorière


Alexandre Mathieu: Administrateur


Fannie Grimard-Moisan: Administratrice


Étienne Richard: Administrateur


Judith Paradis: Représentante des employés


Il faut souligner le départ cette année de Pierre Vasselin et de Sabrina Lapointe après 10 et 8 
années d’implication avec nous. Nous ne saurons les remercier suffisamment pour l’énergie et 
l’enthousiasme qu’ils ont apporté à PACT de rue. Mille mercis à vous deux, on vous embrasse.


Mission de PACT de rue 

Par le biais du travail de rue, PACT de rue agit directement auprès des jeunes et personnes en 
difficulté afin de promouvoir les saines habitudes de vie, de prévenir les comportements à 
risque et de favoriser le mieux vivre ensemble. 

Vision 

PACT de rue vise à permettre aux jeunes et personnes en difficulté de réaliser leur prise en 
charge individuelle et collective, de devenir autonomes, de devenir des adultes conscients de 
leurs droits et responsabilités dans notre société.  

Pour nous, une présence de qualité est directement reliée à la fréquence de cette présence, à 
la disponibilité du travailleur et à l'authenticité du lien créé.  

Ce travail de fond nous permet d'être à l'écoute des besoins des jeunes et créer un réel 
dialogue. Le partage de nos points de vue sur le plan des valeurs est ainsi à la mesure du 
possible. Sans les juger, les travailleurs peuvent informer les jeunes et personnes en difficultés 
des risques reliés à la rue et leur proposer différentes alternatives. 



L’équipe de PACT de rue 

Comme nous le disions précédemment, ce qui fait la force d’une équipe en 
travail de rue, c’est la qualité de ses intervenants qui sont investis auprès des 
populations en besoin. Au cours de la dernière année plusieurs ont volé vers de 
nouveaux défis dans leurs vies. Nous tenons à souligner que ce fût un grand 
plaisir de travailler eux En voici une petite présentation:  

Léa nous quitté en août après avoir 
oeuvré dans Villeray 

Brenda était présente 
dans St-Michel et Dominic 
dans Rosemont 

 

Maimouna, quant à elle sillonnait  

le vaste territoire de St-Léonard 



Et maintenant tout ceux qui étaient à l’oeuvre 
tout au long de l’année 

D’abord, Max qui travaille auprès des adultes dans 
Petite Patrie et Villeray ainsi que Isabelle, 
nouvellement arrivée en mai pour rejoindre les 
jeunes dans Petite Patrie elle aussi. 

Maxime: Un moment marquant dans la dernière année à été que j’ai eu 
la chance de représenter l’ATTRueQ ainsi que PACT de rue au forum 
mondial de médiation qui avait lieu au Luxembourg.   J’ai beaucoup appris 

et j’en ai profité pour faire la promotion du travail de rue et de ses approches.   Outre le périple 
européen, Ce que je retiens de ma dernière année a été les partenariats développés pour le 
quartier.   Entre autre avec Médecins du monde, avec qui nous faisons maintenant des 
présences dans les rues de Petite-Patrie à tous les 2 semaines.  Pendant la pandémie, mon 
travail a du être adapté.   Une grande partie de mon boulot est de faire des livraisons de 
matériels chez les personnes consommatrices.   Cependant, garder un lien, lorsqu'on ne rentre 
plus dans la maison est plus complexe, mais avec les gens que je rejoins, nous avons trouvé 
des solutions.   De plus, sur la rue, les personnes en grande précarité étaient beaucoup plus 
visibles dû au confinement, cela a donc créé des tensions avec des citoyens du quartier.  J'ai dû 
faire beaucoup de présence sur des comités de gestion de crise et aider à l’éducation populaire 
sur le phénomène.    

Coordination travail de rue: Une grosse année pour le volet coordination.  Beaucoup de départs 
annonce donc beaucoup d'arrivées. Après avoir donné la formation de base à plusieurs 
reprises, il me restait le soutien individuel des travailleuses et travailleurs de rue.  8 nouveaux 
intervenants en un an, c'est assez exceptionnel comme situation.    Je suis fier de l'équipe que 
nous avons, je suis fier de la progression de chacun d'eux.   Les rythmes d'intégration étant 
différents entre chaque TR, j’ai du redoubler d'effort pour bien réussir ma mission.  Certains ont 
besoin de plus d'encadrement, pour d'autres la grande autonomie est parfaite.  Mon rôle est 
d'aider l'équipe et les TR à progresser dans leur pratique, mais je vous dirais que l'équipe est 
aussi là pour me faire progresser dans mon rôle, ce qui est génial.

Isabelle: En tant que travailleuse de rue nouvellement arrivée à PACT pour le quartier Petite-
Patrie, je me dois de mentionner que mon premier coup de coeur est l'équipe ainsi que la 
dynamique qui y règne (ben oui, au risque de sonner quétaine, mais c'est ça pareil). Je pense 
qu'un des aspects le plus important de l'intégration dans un nouveau milieu, c'est la qualité de 
l'accueil, et c'est la première chose qui me vient en tête quand je pense à mon nouveau milieu 
de travail, ainsi qu'à mon nouveau quartier. Durant les deux derniers mois de cet été 
particulièrement chaud, j'ai eu la chance de pouvoir commencer à créer des liens avec les 
partenaires en me faisant accueillir par ceux-ci à bras ouverts pour des présences lors 
d'activités diverses, comités, etc., et surtout, en me donnant la chance de démystifier et 
promouvoir une des plus belles professions à mon sens ; le travail de rue. J'espère maintenant 
être en mesure de venir en aide à quiconque en a de besoin, du mieux de mes capacités. 



Myriam St-Léonard 

Le travail de rue exige que l’on puisse s’adapter aux réalités de notre 
rue.  St-Léonard est l’un des quartiers ayant le plus grand nombre de 
parcs, qui sont présentement plutôt déserts en cette période de 
pandémie. La population respecte bien les consignes de la santé 
publique et les familles sont bien soutenus par les organismes du 
quartier. Le paysage Léonardois est riche par sa diversité et la 
collaboration des différents acteurs qui répondent au maximum aux 
besoins de leur communauté. 


Je suis fière de faire partie de cette unicité en intégrant les rencontres 
de la cellule enfance-jeunesse-famille qui propose des solutions efficaces aux différents  
enjeux vécus par les résidents de l’arrondissement. A toutes les semaines je m’implique au 
niveau d’une des banques alimentaire du quartier, cette présence m’a permis de rencontrer les 
gens dévoués qui offrent leur temps pour assurer que les plus démunis aient quelque chose à 
se mettre sous la dents. Cette présence m’a aussi permise de faire la connaissance de gens 
reconnaissants du bien que cette initiative peut leur procurer.

 

Avec l’année scolaire suspendues, les jeunes de la communauté anglophone qui fréquentent 
l’école Laurier Macdonald ont perdu leur lieu de rassemblement ce qui rend la communication 
avec les jeunes plus difficile. Avant la venue de la COVID-19, j’offrais une présence régulière 
avec ces jeunes qui avait besoin d’échanger sur leur projet d’avenir, sur leur réalité actuelle 
dans leur école ou dans leur vie personnelle. En participant à leur quotidien j’étais une banque 
de ressources mobiles qui trouvait avec eux des moyens afin de mieux vivre cette période de 
grands changements qu’est l’adolescence. Présentement les enjeux qui occupent ma pratique 
sont au niveau de l’isolement, du choc culturel, de l’itinérance, de la réduction des méfaits et 
de l’accessibilité aux différentes ressources permettant de répondre aux besoins de bases des 
personnes rencontrées.


C'est en 2019 que j'ai fait mes premiers pas en travail de rue et par le fait même dans St-
Léonard.  Une année d'apprentissage et d'observation.Par une présence constante à l'école 
Laurier MacDonald j'ai fait la connaissance de jeunes très allumés avec qui j'espère développer 
des projets à leur image lors de la prochaine rentrée.

Avec les partenaires jeunesses notamment La Zone et la Maison des jeunes, nous avons mis 
sur pied des ateliers de créations et de prévention. 

Finalement, au-delà de briser l'isolement, j'oeuvre aussi en réduction des méfaits auprès des 
gens vivant de grandes précarités, une réalité souvent méconnue dans le paysage Léonardois.
 



Déborah de retour  mais à St-Léonard 

Me revoilà dans les starting-blocks après un beau et périlleux congé 
maternité ! Après Mercier-Ouest qui m’a conquise durant ces 6 belles 
dernières années, me voilà prête à relever de nouveaux défis.  donc 
me voici à arpenter le beau quartier de Saint-Léonard! 


Depuis quelques semaines maintenant, je sillonne les grandes rues, 
parcs afin d’apprivoiser tranquillement ce tout nouveau quartier. 
C’est sur un mandat jeunesse que j’axerai mon travail de rue. 
Inconnue au bataillon, je dois reprendre les bases en travail de rue. 
Comme par exemple,  de prendre le temps de comprendre les 
rouages et maillons du quartier en me rapprochant des partenaires. À 
première vue, Saint-Léo semble être un quartier paisible et tranquille 
d’apparences ! À moi d’aller gratter la surface pour découvrir ce qu’il 

s’y cache !


Arrivant après la tempête COVID qui semble plus douce néanmoins, j’observe que la rue 
reprend son court tranquillement. Les espaces de vie extérieurs sont vivants! Les jeunes 
investissent les terrains sportifs pour s’y retrouver !! Il me tarde de faire mon entrée dans la big 
école du quartier, Antoine de Saint-Exupéry (St-Ex) à la rentrée de septembre ! En espérant 
qu’une deuxième vague ne pointe pas le bout de son nez.Me revoilà, mautadine!!! De retour 
après un beau congé maternité prête à soulever de nouveaux défis!!!! 


J’arpente depuis la mi-juin le beau et vaste quartier de Saint-Léonard. La découverte de ce 
nouveau quartier rime avec la reprise des bases du travail de rue. L’idée de repartir à zéro me 
déstabilisait mais finalement je le vois comme un beau challenge!! L’acclimatation du quartier 
est passée par un bon nombre de fois où je me suis perdue littéralement ! Saint-Léonard est un 
quartier qui détonne dans le sens où d’apparence, on sent que le quartier se veut « clean »! À 
nous , Myriam ma partenaire de quartier et moi, d’aller chercher ce qu’y s’y cache.

Pour ceux qui connaissent ma patience hors du commun, je 
n’ai pas pu m’empêcher de proposer des petits projets cet 
été comme un challenge photo avec la zone, un atelier DIY 
avec la MDJ, des ateliers discussions et les vendredi pizza 
foot au parc Ferland (Full payante !!!!).
Mon objectif de cet été était de me faire voir au maximum par 
les jeunes du quartier et me rapprocher des partenaires. 
La rentrée venant, les contacts de cet été surtout lors dès 
vendredi soir me permettent de me faire connaître plus 
facilement. 
Malgré la situation de la COVID, le quartier avec ses 
nombreux parcs a été full investi par les habitants du 
quartiers durant le bel été! 



Romain	Mercier-Ouest:	L’année	écoulée	a	été	un	grand	
changement	pour	PACT	de	rue	dans	Mercier-Ouest.	En	effet,	ma	

collègue	et	moi-même	sommes	récemment	en	poste	dans	ce	

quarCer.	Ce	fût	donc	l’occasion	d’élaborer	de	nouveaux	projets,	un	

peu	comme	un	départ	à	neuf.	

Pour	ma	part,	l’observaCon	et	la	découverte	de	lieux	

«	stratégiques	»,	l’implicaCon	auprès	des	différents	partenaires	ont	

consCtué	la	majeure	parCe	de	mon	premier	semestre	de	travail.	De	fait,	j’ai	pu	rejoindre	par	la	

suite	les	populaCons	afférentes	à	nos	mandats	(jeunes,	personnes	en	situaCon	d’iCnérance,	

usagers	de	drogues,	familles	en	grande	précarité,	etc…).	

Désormais,	après	un	an	et	demi	dans	le	quarCer,	je	ressens	une	plus	grande	aisance	pour	

élaborer	et	engager	des	projets	avec	des	groupes	de	jeunes	ou	des	partenaires.	Mon	

implantaCon	étant	davantage	reconnue	par	la	populaCon,	je	ressens	une	certaine	appartenance	

à	Mercier-Ouest,	et	une	réelle	volonté	de	répondre	aux	aQentes	des	usagers,	tout	en	respectant	

les	limites	de	nos	mandats.	

	

Angela Mercier-Ouest: Dix mois ont défilé déjà, depuis mon arrivée à 
PACT en septembre dernier ! Mercier-Ouest alors méconnu est devenu un 
quartier familier : les parcs, les ruelles, les commerces, les périodes 
d’achalandage, les jeunes et puis les partenaires. 


D’ailleurs, les liens tissés avec ces derniers favorisent mon travail de TR : ils me 
réfèrent des personnes en situation de précarité, ils me consultent lors de 
certaines prises de décision, ils m’invitent dans le cadre d’activités... favorisant 
ainsi mon intégration au sein de la communauté. 

Sans oublier l’excellente collaboration avec mon collègue de rue, Romain, avec 
qui je partage de bons rapports, ainsi que le soutien et les conseils que 
m’apporte l’équipe de PACT me permettant de réviser certaines interventions ou 

de revoir ma stratégie. À ce stade-ci, je me sens sur mon X.

Boisé-Jean-Milot? 
Situé à la frontière de Saint-Léonard , un stationnement de centre commercial donne place à un parc urbain 
aménagé d’une passerelle, de sentiers, un marais… L’espace est habité par une variété d’espèces de plantes 
sauvages, d’insectes et d’oiseaux. Ce boisé est visité par des centaines de résidents du quartier. 

Tout récemment, le Comité de surveillance Louis-Riel, organisme qui veille à la préservation du parc,  a rejoint PACT 
de rue pour discuter des campements de fortune se situant dans le secteur.  Les membres demandaient un soutien 
a l’équipe de travail de rue pour une collaboration lors d’une corvée de nettoyage des déchets du boisé et pour 
discuter d’une cohabitation harmonieuse.  L’objectif était de faire ça de façon respectueuse et sécuritaire.   Puisque 
ce n’était pas de la délocalisation, ni le démantèlement des abris, mais plutôt la sensibilisation, l’équipe de travail de 
rue a participé à cette corvée de revitalisation du boisé.

D’un commun regard, une bonne entente fut convenue : par respect à l’environnement et par mesure d’hygiène et 
de sécurité, PACT continuera une présence régulière au Boisé-Jean-Milot, pour sensibiliser toutes les populations 
qui utilisent le boisé à une cohabitation harmonieuse et dans le respect de tous.  Comme l’a dit Guy de Maupassant: 
<On n'a vraiment peur que de ce qu'on ne comprend pas>. 




Judith St-Michel: J’avais envie de partager une partie 
de mon salaire de TR avec vous. 
(Il représente bien la profondeur et la longévité des liens que l’on peut 
créer en travail de rue)

Texto reçu en août 2020 

Tu sais c dure se kestionner et de tout, se noyer de l’intérieur. C pas 
pour t’insulter mais tsé toi qui étais une étrangère j’te considère plus que 
ma mère. T ma maman, mon amie, ma prof, tout tu comprend. Pis 
chaque fois j’avais honte parce que je savais pas ou jalais, jte suivais 

mais jetais perdu. Jvoulais en même temps te montrer ta pas perdu du temps mais 
j’arrivais pas à mettre la main dessu pi j’avais peur de fuck top pi que tu te tanne toi 
aussi pi tu m’abandonne. Mais quand je pensse que ca fait 15 ans tu mendure c plus 
que du love pi mtn jvais tous defoncer jte jure

Merci infiniment Juju


Les récentes informations médiatiques concernant le nombre inquiétant de cas de COVID-19 
dans le quartier St-Michel, ont suscité différents sentiments au sein de la population, allant de 
l’augmentation du stress et de l’anxiété à une encore plus grande solidarité face à la détresse 
des autres. Bien que mes observations ne tiennent aucunement d’une rigueur méthodologique, 
j’ai constaté tout de même que le jadis quartier vivant et animé, qui pullulait de monde dès 
l’arrivée du beau temps, était en dormance. En tant que travailleuse de rue j’ai continué d’offrir 
des services d’aide d’écoute et de référence aux gens isolés et vulnérables.Je fais également 
partie d’un grand mouvement de solidarité en venant en aide aux ressources d’aide 
alimentaire, qui ont grandement vu leur charge de travail augmenter depuis la crise. Je suis 
fière de m’identifier à la communauté Micheloise qui se serre les coudes et qui se soucie du 
bien-être de son voisin.




Donald	St-Michel:	Cela	fait	maintenant	un	an	que	je	conCnue	

mon	aventure	en	tant	que	travailleur	de	rue	dans	St-Michel.	Bien	

que	je	sois	moi	même	un	fruit	du	quarCer,	y	ayant	vécu	mon	

adolescence	et	le	début	de	ma	vie	d’adulte,	ceQe	année	fut	pleine	

de	découvertes	et	de	prises	de	conscience.	J’ai	découvert	à	quelle	

point	l’impact	du	communautaire	y	était	fort	et	quasi	omniscient.	

J’ai	pris	conscience	qu’il	y	a	énormément	de	gens	très	impliqués	qui	

travaillent	à	faire	de	St-Michel,	un	quarCer	dit	défavorisé	et	trop	

souvent	sévèrement	méprisé	dans	les	médias,	un	endroit	où	il	fait	

bon	vivre	et	où	on	prône	la	bonne	éducaCon	des	enfants	en	

uClisant	comme	levier	le	sport,	la	culture	et	une	volonté	de	prendre	

soin	de	l’environnement.	

D’ailleurs,	d’après	moi,	le	nom	de	la	table	de	quarCer,	VSMS,	résume	

plutôt	bien	se	désir	de	bien-être	collecCf.Et	c’est	tout	en	vous	soufflant	la	significaCon	de	ceQe	

acronyme,	si	vous	l’ignoriez,	que	je	formule	moi	même	mon	vœu	pour	célébrer	ceQe	première	

année	:	«	Vivre	ST-Michel	En	Santé	»	



Jessica	Parc-Extension:	Quand	j'ai	commancé	à	Parc	Extension,	

c'était	comme	une	bouffée	d'air	frais.	Un	quarCer	rempli	de	gens	et	de	

vie,	je	me	suis	vite	retrouvé	à	faire	de	nouvelles	connaissances	et	à	

rencontrer	les	partenaires	acCfs	sur	le	terrain.	J'ai	observé	comment		les	

aspects	culturels	ont	une	importance	profonde	dans	Parc-Extension,	et	

c'est		ce	qui	fait	son	charme	unique.		

Je fais partie des gens privilégiés qui ont été accueillis dans les 
différentes communautés et à ce titre, j'espère  être utile de toute les 
façons que je peux, et ce pour longtemps à venir!
Je suis éternellement reconnaissante. Parc-ex forever !!


Parc-Ex……comment le mettre dans des mots. C'est un quartier très diversifié de Montréal. 
que ce soit point de vue des cultures, des langues et des personnes que nous pouvons 
rencontrer dans la rue. Depuis la première fois que j'ai mis le pied dans le quartier, il y a 6 ans, 
je savais que je voulais faire partit de cette belle communauté de Parc-Extension. Merci à 
PACT de rue de me donner cette opportunité.

Ici vous avez des rues aux parfums incroyables. Mes journées au boulot, sont majoritairement 
de me promener et de parler avec les gens. Créer un lien entre les demandes/les besoins des 
gens et les ressources. Certains ont besoin de plus support ou de conseils. D'autres ont 
simplement le goût de partager ce qu'ils ont dans leur coeur et dans leur esprit.

Je travaille avec l'approche de la réduction des méfaits. Approche qui est importante pour moi 
car chaque rencontre que je fais est très précieuse à mes yeux. Mon travail de travailleuse de 
rue, m'a fait découvrir une nouvelle vision de la vie de tous les jours, des gens dans toutes 
leurs diversité. Et je sens que cette diversité est très bien représenté partout dans Parc-
Extension.


Cloé Villeray: Dû au confinement, les jeunes se font fait  
rares dans les rues ce printemps, mais ça s’est amélioré par 
la suite.  C’est beaucoup plus difficile de rentrer en contact 
avec eux.  Je tiens à les féliciter pour leur respect envers les 
recommandations du gouvernement.  Il a de quoi être fier de 
nos ados!   

Par contre, durant cette crise, les demandes venant des 
personnes en situation d’itinérance se sont accumulées.  

C’est pourquoi j’ai dû adapter mon mandat. Plusieurs ne veulent pas dormir dans les 
refuges puisqu’ils sont bondés de gens, mais ils n’ont malheureusement pas 
l’équipement nécessaire pour se protéger du froid si ils restent à l’extérieur.  J’ai eu la 
chance de rencontrer des citoyen.nes du quartier Villeray qui voulaient faire une 
différence en faisant un don de sacs de couchage, du linges ainsi que des sacs à dos.   Je 
les remercie encore de leur participation pour rendre cette crise moins pénible pour les 
populations plus vulnérables de notre société. 



Jonathan Rosemont: Depuis le mois d’octobre je fais partie de 
l’équipe de P.A.C.T. de rue, comme travailleur de rue pour le quartier 
Rosemont.   J’ai été choyé  grâce aussi, aux chaleureux partenaires 
présents sur le quartier qui m’ont très bien accueillit.  Mon poste étant 
attaché à un mandat jeunesse je travaille en étroite collaboration avec les 
maisons de jeunes, écoles et autres organismes accueillant des jeunes. 
Tant sur le volet prévention, comme la distribution de condoms et autres 
matériels stériles pouvant favoriser la réduction des méfaits.

Outre le fait que de rencontrer des gens et de beaucoup marcher dans la 
rue, parc, et autres lieux de rassemblements, mon travail est de se 
retrouver pour échanger du quotidien de chacun(e) et d’accompagner, si 

besoin, mais aussi de sensibiliser aux conduites dites « à risque » à travers différents 
ateliers thématiques menés en temps normal, avec les milieux scolaires, maisons des 
jeunes, foyer de groupe, etc. Les ateliers sont faits selon les besoins et les demandes 
des partenaires.    


Mais aussi être présent dans la rue pour soutenir aux quotidiens les personnes les plus 
vulnérables Mon travail me permet d’apporter un regard sur les réalités de terrain 
rencontrées et discuté lors des tables de concertations ou de comités de travail.   

Depuis peu, je suis mandaté sur le volet médiation sociale pour le quartier Rosemont.  
En ce temps de crise, plusieurs tensions peuvent se sentir dans le quartier.  Mon rôle 
sera d’aider à créer un canal de communication efficace et durable entre les types de 
citoyens pour atténuer les tensions.Petit à petit la rue reprend ses droits les gens 
reprennent goût à sortir même s’il reste difficile de respirer dans un masque. Le 
quartier reprend vie et n’a jamais cessé d’être solidaire. Fraichement débarqué́ de mon 
sud marseillais au pays de Narnia , j’ai pu ressentir le choc de l’hiver québécois. 


Rosemont, toute une culture particulière qu'il est impossible de ne pas tomber sous le 
charme de ses nombreux parcs et ruelles vertes et croyez moi y en a un bout !!!   Son 
tissu associatif varié représente un ancrage solide pour sa communauté qui s'emploi à 
oeuvrer dans l'intérêt de ses concitoyens. Presque 1 an que j'ai rejoins l'équipe de 
PACT de rue et comme vous l'avez deviné je suis attitré au quartier... de Rosemont. Ce 
que représente pour moi Rosemont ? C'est sa facilité d'entrer en communication entre 
le public et les partenaires. l'écoute de ses jeunes plein de vie et ses possibilités à 
mettre en place de belles choses dans un bon vouloir commun qu'il est important 
d'entretenir. 


Beaucoup de travail encore à mettre en oeuvre comme la prise en charge des 
personnes en grande précarité ou en décrochage sociale.De formation spécialisé dans 
la prise en charge des publics en difficultés, je retrouve beaucoup de mes valeurs dans 
le travail de rue qui chaque jour offre son lot d'intervention et ses fous rires en pagaille.
 Ravi d'être parmi vous 



Alexandra Centre de Jour: Arrivée à la fin de l'année 
2019-2020 comme chargée de projet pour le centre de jour, je 
commence bien connaître l'équipe et le centre de jour est 
presque prêt à accueillir les gens. Ça été une belle expérience 
pour moi d'organiser de local de A à Z. J’ai pu explorer mon 
non-talent en rénovation et explorer mon côté de décoratrice 
intérieur.  
Aussi, je me promène dans les rues pour aller à la rencontre 
des personnes pour savoir ce qu'ils aimeraient comme centre 
de jour. J’espère être en mesure de créer le centre de jour 
selon leurs attentes. La confiance qui est accordée à chaque 

personne dans l'équipe est exceptionnelle et je suis bien contente d'y en faire partie.   



Autres petites choses

Bien sûr, à PACT de rue, il n’y a pas que le travail de rue, le site fixe (Distribution de 
matériel stérile aux personnes dépendantes) et notre nouveau centre de jour. Il y a 
aussi des activités collectives. À l’été 2019 nous avons tenu notre ligue de basket qui a 
rejoint 150 jeunes. Toujours pour le basket, il y avait aussi basket les vendredis et 
samedis soir dans St-Michel qui rejoignait une centaine de jeunes. Puis est venu le 
maudit COVID qui a mis fin à ces activités.

Nous devions aussi débuter un projet avec 4 autres 
boîtes de travail de rue de Montréal en prévention 
du cannabis chez les jeunes adultes mais ce 
satané…vous savez quoi! a encore occasionné un 
report du projet.

Les dîners de filles et les soupers de ces 
messieurs ont aussi ralenti. Ces activités 
permettent la socialisation des jeunes et une 
réflexion collective sur leurs projets de vie. Nous 
espérons les accentuer au cours de la prochaine 
année.

Enfin, nous avons pu tenir quelques activités plein-
air et des petits BBQ, mais dieu que ce fût 
compliqué à cause des règles sanitaires.



Liens créés
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Tableau 1

Catégorie A Catégorie B

Hommes 471

Femmes 251

Autre 3

0-17 ans 194

18-25 ans 183

26 ans et + 348

Total 725 725

Ici nous retrouvons l’ensemble des personnes avec lesquelles les travailleurs et travailleuses de 
rue ont créé des liens significatifs permettant l’écoute active ou nécessitant une intervention. 


De plus, près de 3,164 personnes ont été rejointes à travers des activités collectives (Plein-air, 
sports et culture) ainsi que des ateliers en milieu scolaire ou communautaire ( Santé sexuelle, 
dépendance, intimidation, estime de soi, consentement).



Quartiers de résidence

Quartiers

St-Michel 308

St-Léonard 59

Mercier-Ouest 68

Rosemont 94

Petite Patrie 32

Villeray 40

Parc Extension 63

Autres quartiers 61

8 %

9 %

6 %

4 %

13 %

9 % 8 %

42 %

St-Michel St-Léonard Mercier-Ouest Rosemont
Petite Patrie Villeray Parc Extension Autres quartiers
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Communautés culturelles

Catégorie A

Québécois 207

Haïtiens 205

Arabophones 75

Africains 47

Latinos américains 52

Antillais 27

Asiatiques 37

Autres 75
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Distribution de matériel: public rencontré
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Genres Âge

Visiteurs et visités

Catégorie A Catégorie B

Hommes 382

Femmes 123

15-30 ans 63

30-40 138

40 et + 304

Total 505 505

Il y a eu des personnes en situation de dépendance qui nous ont visité 
au site fixe ou que nous avons rencontré chez eux. PACT de rue opère 
un site fixe depuis 1994 pour desservir cette population. Depuis une 
dizaine d’années les travailleurs de rue font aussi la livraison. Les 
quartiers où les besoins sont les plus importants sont Parc Extension, 
Petite Patrie et Mercier-Ouest. Voir graphique suivant pour la description 
du matériel distribué.
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Matériel distribué
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Matériel

Catégorie A Catégorie B

Seringues distribuées 2 678 12 317

Tubes en pyrex 310 1 063

Condoms 2 477 3 078

Comme vous pouvez le constater, nous distribuons plus de 
matériel en visitant les gens. Ici nous ne comptons que les 
condoms distribués aux personnes dépendantes et aux 
travailleuses du sexe. Nous distribuons plus de 20,000 condoms 
aux jeunes dans les 7 quartiers couverts par PACT de rue.
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Communautaire 
BADR  
CJE Centre-Nord 
Carrefour La Petite Côte  
CDC Rosemont  
CECRG  
Centre Jeunesse-Unie  
Centre de loisirs du Parc 
Emploi-Jeunesse  
GAP-Vies                                
GEMO  
Héber-Jeunes  
L’Anonyme 
MdJ Accès-Cible 
MdJ La Piaule 
MdJ L’Hôte-Maison 
MdJ Magi de MercierOuest  
MdJ Par la Grande Porte 
MdJ Zénith  
Maison d’Haïti  
Mon Resto St-Michel 
Naha 
Patro Villeray  
PEYO  
Projet Harmonie  
Relais des jeunes familles 
Station 13-17 
Tandem VSMPE 
YMCA - zone 16-24 

Les partenaires  

Écoles 

Antoine de St-Exupéry 
Édouard-Montpetit 
Gabrielle-Roy  
Georges-Vanier  
J-F-Perrault  
Laurier-MacDonald  
L-J-Papineau 
Louis-Riel  
Lucien-Pagé 
Marguerite-De-Lajemmerais 
Marie-Médiatrice 
Père-Marquette 
Sainte-Croix

Tétreaultville

Jean Eudes

Institut Reine-Marie

Henri-Julien


Ville de Montréal - 
Arrondissements 
Mercier/Hochelaga-      	

Maisonneuve

Rosemont/ Petite-Patrie

St-Léonard

Villeray/St-Michel/Parc-Ext.


CIUSSS 
Centre-Ouest de Montréal 
Nord de l’île de Montréal 
Est de Montréal 

Régional 
Centres Jeunesse Mtl  
Médecins du Monde  
RESAL  
Santé Publique Montréal 
SPVM 
Trajet Jeunesse  
Ville de Montréal 

National 
ATTRueQ 
ROCQTR 

Tables de concertation  

Action St-Michel Est 
CAJMO 
Coalition Jeunesse PE 
MOQS  
TCJVPP 
TCJ Rosemont  
VSMS 
Collectif Jeunesse de St-

Léonard 



Florilège de remerciements 

Nous aimerions d’abord remercier ici toutes les personnes qui de près ou de loin ont supporté PACT 
de rue, employés autant que membres, et que l’on aurait omis de mentionner dans les pages 
précédentes.                  

Et, bien sûr, les bénévoles, et surtout, tous ces jeunes avec qui nous avons passé de riches moments 
au cours des dernières années. 

Nos remerciements vont aussi, bien sûr, à ceux qui nous ont appuyé financièrement : 

Direction de Santé Publique de Montréal 

Monsieur le Député de Laurier Andres Fontecilla 

Monsieur le Député de Gouin Gabriel Nadeau-Dubois 

Monsieur le Député de Rosemont Vincent Marissal 

Ministère de la Santé et des Services Sociaux du Québec 

Ministère de la Sécurité Publique du Québec 

Fondation Dufresne-Gauthier 

La Ville de Montréal 

Centraide du Grand Montréal 
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